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L’ePortfolio des langues qu’a conçu l’université Montesquieu-Bordeaux IV, conjointement avec ses partenaires, prend la suite du Portfolio européen des langues (PEL) mais sa gratuité permet d’en étendre l’utilisation. Ainsi, ce sont tous les étudiants de l’université, ainsi que tous ceux des universités partenaires, qui vont y avoir accès. Outil d’autoévaluation et de présentation d’un cursus, il permet également de suivre la progression. Le département des langues de notre université a établi, pour les étudiants de sciences économiques, des niveaux minimum de compétences à atteindre par année, avec des enseignements par groupes de niveau, et une note finale associée à un coefficient différent pour chaque niveau. Nous présenterons brièvement les spécificités de notre ePortfolio des langues. Nous montrerons la pertinence de son utilisation institutionnelle. Nous expliquerons ensuite comment il est inséré dans le dispositif d’enseignement apprentissage et comment nous avons réorganisé les cursus tout autour selon des niveaux du cadre européen. Nous exposerons enfin quelques unes des perspectives qu’ouvre cet ePortfolio en matière de recherche.

1.
Les caractéristiques du ePortfolio des langues de l’université Montesquieu-Bordeaux IV

Il se base sur le Cadre européen commun de référence

L’université Montesquieu-Bordeaux IV, conjointement avec d’autres universités de la région Aquitaine (Université Bordeaux 2 et IUT de Bayonne), l’Université du Pays Basque (Espagne) et de partenaires universitaires en Allemagne et en Irlande, a réalisé une version en ligne du Portfolio européen des langues. Actuellement en phase de test, il sera probablement soumis au Conseil de l’Europe pour validation. Il est conçu pour renforcer les relations entre entreprises, étudiants et enseignants.

Comme l’a signalé à juste titre Françoise Haramboure, de l’Institut Universitaire de Formation des Maîtres de Bordeaux, au cours des « Journées de travail » sur le Cadre européen de référence
 organisées en coopération avec le Professeur Michel Petit dans cadre de l’Equipe Associée 2025, le cadre européen commun de référence en langues constitue un progrès en ce qu’il propose à la fois de nouvelles perspectives et de nouveaux défis à tout l’enseignement des langues dans l’enseignement primaire, secondaire et universitaire en Europe pour que l’échange d’idées et de ressources entre les systèmes permettent d’élaborer une progression à travers les niveaux d’enseignement « avec une typologie évaluative rationnelle et raisonnable » (Cuenca de la Rosa, 2006)
. Il s’agit également de relier l’enseignement à la langue apprise en dehors de l’école. L’échelle de progression graduée et trans-linguistique devrait aussi renforcer l’évaluation positive sans en faire une évaluation culturelle. Peut-être, de façon plus intéressante, encourage-t-elle également l’apprenant à partager l’évaluation avec l’enseignant et vice-versa. Il ne fait pas de doute que ce grand chantier évolutif s’étendra sur plusieurs années et devra s’adapter aux conditions d’enseignement et d’apprentissage propres à chaque pays d’Europe. Il devrait avoir un effet extrêmement positif sur la pédagogie des enseignements de langue en Europe et sur les procédures d’évaluation dans la mesure où il met l’apprenant, en tant qu’acteur social, au centre de l’apprentissage.

Les particularités de cet ePortfolio :

1. Au même titre que les PEL validés par le Conseil de l’Europe, l’ePortfolio comporte les trois volets suivants :

· un Passeport des Langues ;

· une Biographie Langagière ;

· un Dossier.

Le Passeport résume les compétences, par langue et par niveau, de l’apprenant. Ces niveaux ont été élaborés en Europe depuis une trentaine d’années à partir de ce qui a été défini comme « niveau seuil » (Van Ek, 1975) et précisé depuis par le Cadre Européen Commun de Référence qui établit des objectifs commun d’apprentissage à travers les langues. On compte à présent 6 niveaux
 pour 5 compétences, à savoir lire, écrire, parler en continu, prendre part à une conversation et comprendre l’oral. La Biographie dresse le bilan de la façon dont on a appris les langues et propose des pistes pour favoriser l’implication de l’apprenant dans son apprentissage. Le Dossier enfin rassemble les diverses productions en langues étrangères ou à propos des langue étrangères, comme travaux universitaires, attestations de séjour, de stage et certifications ;

2. il est stocké, non sur le bureau de son propriétaire comme les deux ePortfolios existants basés sur le PEL, mais sur serveur (à l’université pour l’instant). Il figurera dans les CV des étudiants comme un lien assorti d’un mot de passe. Ce mode de stockage garantit son accessibilité, quel que soit le lieu de connexion, université, entreprise au cours d’un stage ou université étrangère (programmes type Erasmus) ;

3. il appartient à son détenteur, comme le prévoit le Conseil de l’Europe : c’est son propriétaire qui décide des institutions qui y ont accès ;

4. il possède 3 niveaux d’accès : étudiant, enseignant et professionnel. Les données entrées par les étudiants ne peuvent être modifiées ni par les enseignants ni par les professionnels, qui y ont accès en mode « lecture seule » ;

5. il est évolutif. L’université pourra proposer des améliorations en vue de le rendre plus ergonomique, sans que l’étudiant n’ait à télécharger quoi que ce soit sur un ordinateur personnel ;

6. il existe d’ores et déjà en 3 langues, français, espagnol et anglais, bientôt le basque et l’allemand, et une attention toute particulière est portée à la qualité de ces traductions ;

7. il est adossé à une base de données dont l’exploitation permettra de faire évoluer les enseignements de langues à l’université.

2.
L’ePortfolio des langues comme élément de politique institutionnelle

Du Conseil de l’Europe

Le Conseil de l’Europe a lancé le Portfolio Européen des Langues en 2001 dans le cadre de sa politique linguistique
 visant à « favoriser le plurilinguisme et le pluriculturalisme des citoyens afin d'améliorer la communication et la compréhension mutuelle entre les personnes, et de lutter ainsi contre l'intolérance et la xénophobie
 ». 65 PEL au moins, destinés à divers niveaux d’enseignement, de la maternelle à l’université et aux immigrés, ont été déjà validés
 par le Conseil de l’Europe, sans compter l’ePEL d’ALTE/EAQUALS et l’eelp
 réalisé par un consortium d’universités, dont celles de Milan, Frankfort-an-der-Oder, Chypre, Göteborg et Skövde (Suède).

Les ministres européens de l’éducation ont adopté en octobre 2000 une résolution sur le PEL recommandant de créer les « conditions favorables pour la mise en œuvre et une large utilisation du PEL conformément aux Principes et Lignes directrices arrêtées par le Comité de l'Education ».

De l’UE

L’Union européenne a repris à son compte les résolutions du Conseil de l’Europe et encourage également l’utilisation du PEL. Elle soutient ou a soutenu diverses initiatives telles que :

· le dispositif Europass, qui vise à introduire une transparence des qualifications. Il propose, outre un modèle de CV européen, un Passeport des langues à disposition sur un site web ; 
 

· l’eelp, dont elle a participé au financement grâce au programme Minerva ; 
 

· le programme Socrates-Leonardo, qui a participé à la création d’un Portfolio orienté « banque finance » ; 
 
La Commission européenne appuie spécifiquement :

· le groupe de réflexion TNP3 ;

· un projet intitulé European Portfolio Initiatives Co-ordination Committee (EPICC) qui vise à coordonner toutes les initiatives séparées de e-Portfolios, dont le ePortfolio gallois.

D’universités européennes

De nombreuses universités européennes travaillent avec et sur le PEL et les colloques sur le sujet se multiplient. Elles le font seules ou dans le cadre de réseaux, comme TNP3 (Thematic Network Project in the Area of Languages III)
, par exemple, ou CercleS (Confédération des Centres de Langues de l’Enseignement Supérieur), lequel regroupe les associations nationales de centres de langues. Son représentant en France est RANACLES (Rassemblement des Centres de Langues de l’Enseignement Supérieur) et c’est RANACLES qui distribue le PEL étudiant validé par le Conseil de l’Europe que nous avons utilisé deux ans dans notre université. En France, un sous-groupe de réflexion sur le PEL vient de se créer au sein du groupe économie du GERAS (Groupe d’Etudes et de Recherches sur l’Anglais de Spécialité), un groupe d’enseignants et de chercheurs qui s’intéressent à tous les aspects de « l’anglistique » (anglais pour spécialistes d’autres disciplines).
Des ministères français de l’éducation nationale et des affaires étrangères

Le Centre International d’Etudes Pédagogiques (CIEP), sous la tutelle du ministère de l’Education nationale, et dont le Conseil d’administration comporte des représentants également du MAE, propose de l’information, entre autres, sur PEL. La directrice du Pôle évaluation et certification du CIEP, Christine Tagliante, est d’ailleurs l’une des deux « personnes contact » pour la France pour le PEL mentionnées sur le site du Conseil de l’Europe.

Par ailleurs, les lois Fillon de l’automne 2005 annoncent de nouveaux programmes pour tout l’enseignement secondaire basés sur le Cadre européen
, grâce auquel va être désormais mesurée la progression des apprentissages.

D’universités françaises

Les études manquent, mais outre l’Université Montesquieu-Bordeaux IV, les universités suivantes au moins utilisent le PEL : Toulouse 1, Besançon, Nice ainsi que l’IUT Bayonne.

D’organismes internationaux divers

Ils sont les suivants (liste non limitative) :

EAQUALS (European Association for Quality Language Services), est un organisme d’accréditation fondé en 1991. Il a développé son propre ePEL
 conjointement avec l’association ALTE (Association of Language Testers in Europe) ;

ALTE (Association of Language Testers in Europe) : cette dernière, membre depuis peu d’Europortfolio, est une émanation des universités de Cambridge et de Salamanque. Ses membres en France sont l’Alliance française et le Centre international d’études pédagogiques et au Royaume Uni, Cambridge University ESOL examinations. En Espagne, le gouvernement basque dont le représentant est Jon-Simon Gartzia, à Vitoria-Gasteiz ;

Le CLT (Centre for Language Training), une association britannique, a réalisé sa version adulte du PEL, disponible sur leur site.
 Il s’agit pour l’instant de fichiers au format .pdf ;

EifEL, organisateur de cette conférence ;

IMS Global : cette fondation fondation hollandaise à but non lucratif, qui compte environ 50 membres, vise à promouvoir l’utilisation des NTIC dans le domaine éducatif. Concrètement, IMS Global cherche à mettre en relation des institutions parfois concurrente pour assurer l’interopérabilité de leurs systèmes, parmi lesquels les ePortfolios.

3.
Le ePortfolio des langues dans le dispositif d’enseignement

L’ePortfolio constitue d’abord un outil d’autoévaluation dans toutes les langues, mêmes celles qui ne sont pas enseignées à l’université. Bien entendu, on peut, pour évaluer ses compétences, passer un test du type Dialang
 mais ce dernier n’est pas disponible dans toutes les langues, notamment les langues africaines ou asiatiques, et doit prochainement devenir payant. On peut aussi, pour avoir une idée de son niveau, le sur la grille du conseil de l’Europe et le consigner ensuite dans son ePortfolio.

Il permet aussi le suivi de la progression. Le département des langues a établi des niveaux minimum de compétences à atteindre par année, avec des enseignements par groupes de niveau. Chaque année s’est vue attribuer un niveau de compétence minimale en langue. A titre indicatif, A2 en première année, B1 en 2e année et B2 en 3e année. A chaque niveau est attribué un coefficient, inférieur à 1 pour des niveaux inférieurs au minimum requis pour l’année, supérieur au-delà. Par exemple, un étudiant qui en première année a obtenu la note de 10 dans un groupe de niveau B1 verra sa note multipliée par 1.25, c’est à dire aura une note finale de 12/20. Les étudiants sont libres d’assister au cours du niveau de leur choix, mais ont intérêt à choisir le niveau qui leur correspond.

Il trouve un complément dans un site web d’autoapprentissage. Les ressources du centre de langue de l’université ainsi que certaines ressources disponibles en lignes sont classées par compétence et par niveau d’une façon graphique reproduisant la grille du conseil de l’Europe. En cliquant sur la compétence et le niveau visé, les ressources et exercices permettant d’atteindre le niveau en question apparaissent.

Il pourra aussi être adossé à un dispositif de certification, qui pour l’instant n’est pas intégré à l’ePortfolio. Le système Melia
, développé par le Catice (Centre Académique des Technologies de l'Information et de la Communication pour l'Enseignement) de Bordeaux, permet à l’enseignant de valider ou non le niveau dans des compétences précises en fonction des demandes des étudiants. Cette certification peut s’ajouter à celles effectuées par des organismes indépendants, comme le TOEFL ou l’IELTS.

4.
Le ePortfolio des langues dans l’apprentissage : les perspectives en matière de recherche

Les questions que nous nous posons sont de plusieurs ordres. Elles portent d’une part sur le ePortfolio en tant qu’outil d’apprentissage, et d’autre part sur les langues :

- l’ePortfolio favorise-t-il la motivation ? C’est là une question véritable, et délicate, qui n’appelle en tous cas pas de réponse simple. En effet, la motivation est étroitement dépendante des conditions d’apprentissage, et on peut, bien entendu, mesurer la motivation (Gardner 1985) mais il est difficile de savoir si c’est l’ePortfolio qui détermine la motivation, ou les enseignements eux-mêmes. Une première recherche sur l’impact du PEL sur l’apprentissage (Méthy 2006) de 158 étudiants suggère que le PEL est jugé par les étudiants « intéressant », mais « pas motivant ». Qu’en est-il de l’ePortfolio ? Or, accroître la motivation est l’un des deux objectifs assigné au PEL par le Conseil de l’Europe. 

- Comment nos étudiants apprennent-ils les langues ? Quelle langue parlent-ils ? Quel est leur niveau à leur arrivée à l’université et à la fin de chaque cycle d’étude ? A quel rythme passent-ils d’un niveau à l’autre ? Quelle est l’efficacité des dispositifs d’enseignement/apprentissage ? Lesquels développer, lesquels conserver, lesquels éliminer ? Si les étudiants « jouent le jeu » et remplissent leur ePortfolio, nous disposerons d’une base de données permettant de suivre en temps réel et de façon systématique les pratiques linguistiques des cohortes dans leur totalité d’étudiants, dont le français n’est pas la langue première, et dont ¼ environ sont de nationalité étrangère.

L’exploitation de ces données et les recherches notamment sur le facteur temps dans l’apprentissage s’effectuera dans le cadre d’une structure nommée observatoire des langues.
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� Journées de travail de l’EA 2025, Université Bordeaux 2, 2-3 février 2006.


� « Le Cadre n’est pas un gadget de plus. Comme son nom l’indique, il s’agit d’une « référence » en vue d’apprendre à gérer l’apprentissage par la mise en place d’échelles de niveaux communes avec une typologie évaluative rationnelle et raisonnable. Il y a des efforts à faire pour que cet échelonnage soit accepté et introduit dans la pratique de nos filières et spécialités. À son crédit, il faudrait noter qu’il est aisé d’y situer les niveaux de compétence correspondant à des programmes nationaux d’enseignement de langues étrangères (EOI) ou encore le DELF et le DALF. En même temps, le Cadre est destiné à faire date dans l’évolution de la didactique des langues, pas seulement par son caractère d’outil de consultation par toutes les institutions concernées par l’enseignement-apprentissage des langues, mais aussi parce qu’il marque une avancée significative de la réflexion européenne par rapport à la linguistique appliquée d’origine nord-américaine. »


� � HYPERLINK "http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../documents/globalscalef.doc" ��http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../documents/globalscalef.doc� 


� Ses autres réalisations sont la � HYPERLINK "http://www.coe.int/T/F/Coop%E9ration%5Fculturelle/education/Langues/Langues_r%E9gionales_ou_minoritaires/index.asp" \t "_parent" �Charte Européenne des Langues Régionales ou Minoritaires,� le � HYPERLINK "http://www.coe.int/T/F/Coop%E9ration%5Fculturelle/education/Langues/Politiques_linguistiques/Cadre_commun_de_r%E9f%E9rence/index.asp" \t "_parent" �Cadre européen �� HYPERLINK "http://www.coe.int/T/F/Coop%E9ration%5Fculturelle/education/Langues/Politiques_linguistiques/Cadre_commun_de_r%E9f%E9rence/index.asp" \t "_parent" �commun de référence pour les langues�, un � HYPERLINK "http://www.coe.int/T/F/Coop%E9ration%5Fculturelle/education/Langues/Politiques_linguistiques/Manuel/index.asp" \t "_parent" �Manuel pour relier les examens de �� HYPERLINK "http://www.coe.int/T/F/Coop%E9ration%5Fculturelle/education/Langues/Politiques_linguistiques/Manuel/index.asp" \t "_parent" �langues au CECR,� des conférences, les journées annuelles européennes des langues ainsi qu’un travail sur les langues de scolarisation. � HYPERLINK "http://www.coe.int/t/f/coop%E9ration_culturelle/education/langues/Politiques_linguistiques/index.asp#TopOfPage" ��http://www.coe.int/t/f/coop%E9ration_culturelle/education/langues/Politiques_linguistiques/index.asp#TopOfPage� 


� � HYPERLINK "http://www.coe.int/t/f/coop%E9ration_culturelle/education/langues/Politiques_linguistiques/index.asp#TopOfPage" ��idem� 


� � HYPERLINK "http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../&L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/portfoliosf.html" ��http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../&L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/portfoliosf.html� 


� � HYPERLINK "http://eelp.gap.it/download/" ��http://eelp.gap.it/download/� 


� � HYPERLINK "http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../documents_intro/../&L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/introductionf.html" ��http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../documents_intro/../&L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/introductionf.html� 


� � HYPERLINK "http://europass.cedefop.eu.int/europass/home/vernav/Europasss+Documents/Europass+Language+Passport/navigate.action" ��http://europass.cedefop.eu.int/europass/home/vernav/Europasss+Documents/Europass+Language+Passport/navigate.action�


� � HYPERLINK "http://europa.eu.int/comm/education/programmes/socrates/minerva/index_en.html" ��http://europa.eu.int/comm/education/programmes/socrates/minerva/index_en.html� 


� � HYPERLINK "http://www.vflp.net/" ��http://www.vflp.net/�


� « EPICC is an initiative dedicated to making Europe a world leader in the field of ePortfolio activities in all sectors of education and training »


� � HYPERLINK "http://web.fu-berlin.de/tnp3/" ��http://web.fu-berlin.de/tnp3/� 


� � HYPERLINK "http://www.education.gouv.fr/bo/2005/18/MENE0500813C.htm" ��http://www.education.gouv.fr/bo/2005/18/MENE0500813C.htm� 


� � HYPERLINK "http://eduscol.education.fr/D0067/prl.htm" ��http://eduscol.education.fr/D0067/prl.htm� 


� � HYPERLINK "http://www.eelp.org/eportfolio/index.html" ��http://www.eelp.org/eportfolio/index.html�


� � HYPERLINK "http://www.cilt.org.uk/qualifications/elp/adultelp.htm" ��http://www.cilt.org.uk/qualifications/elp/adultelp.htm� 


� Le test Dialang a été développé grâce à un financement européen. � HYPERLINK "http://www.dialang.org" ��http://www.dialang.org� 


� � HYPERLINK "http://catice.ac-bordeaux.fr/meligibii.htm" ��http://catice.ac-bordeaux.fr/meligibii.htm� 


� Le Portfolio européen des langues a deux buts principaux : 


a) motiver les apprenants en reconnaissant leurs efforts pour étendre et diversifier leurs capacités langagières à tous les niveaux ; 


b) fournir un état des capacités langagières et culturelles qu'ils ont acquises (à consulter, par exemple, lorsqu'ils passent à un niveau supérieur d'apprentissage ou cherchent un emploi dans leur pays ou à l'étranger).


� HYPERLINK "http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../&L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/introductionf.html" ��http://culture2.coe.int/portfolio/inc.asp?L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/../&L=F&M=$t/208-1-0-1/main_pages/introductionf.html� 





